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POUR UN SYNDICAT
DE LA M ON TAGNE LIM OU SINE.

Nous ne voulons plus être les éternels spectateurs et 
spectatrices d’un monde qui n’en finit pas de s’effondrer. Aucun 
gouvernement n’apportera plus de solution. Il est temps de 
porter nos espoirs et nos forces ailleurs. 
La Montagne limousine, où nous vivons, est l’échelle adéquate 
pour nous saisir d’un certain nombre de problèmes essentiels 
qui sans cela font naître en nous un grand sentiment 
d’impuissance.

Pour celles et ceux qui vivent sur la Montagne Limousine 
et sont soucieux de préserver ses ressources, la diversité des 
formes de la vie humaine et non humaine qui font sa richesse, 
et d’y défendre des conditions de vie dignes pour toutes et tous.

RENDEZ VOUS LE 3 NOVEMBRE 2019 À 14H30
À LA SALLE DES FÊTES DE PEYRELEVADE

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE, NAISSANCE DU SYNDICAT



CE QU’IL NE FERA PAS

L’EAU, L’ÉNERGIE, LA FORÊT, 
L’ALIMENTATION...

SE DÉFENDRE.

Un syndicat pour se regrouper sur le territoire que nous habitons et 
défendre nos intérêts communs. Une force collective qui soit plus 
que la somme des parties qui le constituent, et qui puisse s'opposer 
aux puissances qui façonnent sur notre dos l’avenir du territoire, les 
banques, les administrations diverses, les lobbies économiques locaux,
régionaux, internationaux... 

POURQUOI UN SYNDICAT ?

QUELLES PERSPECTIVES ?
1. RELOCALISER L’USAGE DES RESSOURCES DU TERRITOIRE: 

4. S'ORGANISER, FACE AUX VIOLENCES DU SYSTÈME, DE L’ÉCONOMIE 
ET À L’ARBITRAIRE ADMINISTRATIF:

2. PERMETTRE L’ACCÈS À LA TERRE ET AU LOGEMENT

5. METTRE EN PLACE UN DROIT D’ASILE LOCAL:

3. DÉFENDRE LES INFRASTRUCTURES EXISTANTES, SE DOTER

	 Se doter des moyens de soustraire aux logiques économiques la 
gestion et la distribution des ressources de base (régies municipales 
ou intercommunales, comités d’habitant·es, groupes de travail 
producteurs·ices-usager·es, réseaux de distribution locaux). 

	 Mettre en œuvre une veille sociale et juridique sur la Montagne 
pour briser l’isolement et réagir comme force collective.

 POUR TOUTES ET TOUS.

IL N’Y AURA PAS D’EXPULSION SUR LA 
MONTAGNE LIMOUSINE.

	 Créer des structures de rachat de terres en commun.
	
	 Faciliter les installations.
	
	 Appuyer la mise à disposition des biens vacants…

	 Faire en sorte que nul ne soit forcé de quitter la Montagne 
en raison seulement de son origine, sa couleur, sa religion, 
son statut légal, son genre ou son orientation sexuelle. 
	  
	 Offrir abri et protection à toute personne 
dont la sûreté est mise en danger. 

	 Défendre et renforcer ce qu’il reste de services publics sur 
le territoire en lien avec les travailleurs et travailleuses du rail, 
de la poste, de l’hôpital, de l’électricité et de l’éducation.
	  
	 Appuyer toute démarche des habitant·es visant à se doter des 
infrastructures et des services communs dont ils et elles ont besoin (distribution 
des denrées, moyens de communication, énergie, santé, mobilité…).

DES MOYENS ET DES SERVICES 
DONT CE TERRITOIRE A BESOIN.

6. METTRE UN TERME, À NOTRE ÉCHELLE, À LA DESTRUCTION DU VIVANT,  

	 Mieux les connaître pour les protéger.

	 S’opposer à toute destruction irréversible, 
transmettre un territoire vivable et vivant.AVEC QUI ?

DES SOLS ET DES MILIEUX DE VIE HUMAINS 
ET NON HUMAINS.

La morale.
Il n'est pas localisé dans un village en particulier, il doit être partout.
Il ne fait pas à la place des initiatives déjà existantes.
Il n’est pas un service client pour des usager·es ou des bénéficiaires. 

Il ne vend pas la peau de l’ours avant de l’avoir tué...
Il n’institue pas une bureaucratie rigide qui étouffe toute hétérogénéité 
	 → 1 seul modèle ne doit pas prévaloir.

TOUTES ET TOUS LES HABITANT.ES QUI LE SOUHAITENT,  EN LIEN
AVEC TOUTES LES EXPÉRIENCES, TOUS LES MOUVEMENTS  DE PAR LE MONDE, QUI ŒUVRENT DANS CE SENS.
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LE SYNDICAT : D’OÙ VIENT L’IDÉE ?

IL RESTE ENCORE BEAUCOUP A CONSTRUIRE

Les temps de travail de l’année 2019 ont surtout participé à la définition de l’outil et à imaginer son 
fonctionnement. Rien n’est figé, mais en 2020, avec une participation plus large, il s’agira de faire vivre le 
syndicat : actions, chantiers, réunions régulières des groupes de travail thématique, prises de positions, 
diffusion de l’idée…

SOYONS NOMBREUX.SES LE 3 NOVEMBRE À PEYRELEVADE. 

fête de la montagne
Discussion sur comment agir ici

fête de la montagne
Naissance de l’idée d’un syndicat des 
habitant·es de la Montagne

11 au 13 avril
Quelles actions ? Comment mieux se connaître.

21 au 25 janvier
 Qu’est-ce que le syndicat, 

création de certains groupes thématiques 
(eau, agriculture, biens vacants...)

fête de la montagne 
Lancement du syndicat, appel  
à être rejoint.

5 au 7 septembre 
Réflexion sur la structuration 
du syndicat.

19 au 21 juillet
 Camp d’été mixte, syndicat - groupes 
locaux de gilets jaunes - lien avec les 
luttes de la Montagne et à proximité.

3 NOVEMBRE 2019 À 14H30 :
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE, 
NAISSANCE DU SYNDICAT
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Propositions pour une 

plateforme commune de la 

Montagne limousine

par des habitants et des élus des communes de Bugeat, Eymoutiers, Faux-la-Montagne, Felletin, 

Gentioux, La Nouaille, La Villedieu, Nedde, Peyrelevade, Pigerolles, Rempnat, Royère-de-Vassivière, 

Saint-Martin Château, Saint-Setiers, Sornac et Tarnac, que l’approche des élections municipales 2014 

a incité à cette prise de parole commune.

P
ar-delà leurs différences et tout ce qui vise à les séparer, les communes rurales de la Montagne 

limousine partagent une condition commune. D’une part, elles forment un territoire singulier, de l’autre 

elles appartiennent pour la plupart aux quelque 15 000 communes rurales de moins de 1000 habitants 

qui, de réforme territoriale en loi Duflot, se voient progressivement arracher leurs dernières prérogatives 

au profit d’entités plus vastes et plus anonymes. Nous vivons un rare divorce entre le territoire vécu et 

l’édifice institutionnel.

Des habitants de toute la Montagne se sont donc réunis ces derniers mois, faisant le pari que le démantèlement 

en cours de la commune administrative ne signait en rien la mort de la commune comme échelle par 

excellence de la participation politique et de l’auto-organisation entre les gens ; comme échelle où se construit 

une expérience partagée. Au-delà de la commune, des solidarités intercommunales évidentes doivent aussi 

pouvoir exister sous d’autres formes que les intercommunalités que nous connaissons. Dans le cours de leurs 

discussions, ils ont pensé qu’il est possible d’aborder autrement un certain nombre de questions qui se posent 

depuis longtemps sur le territoire, et que cela ouvrait sur des propositions qui méritent d’être livrées au débat 

collectif. Il l
eur a semblé que des élections municipales n’étaient pas le pire moment pour le faire, même si 

leurs propositions n’ont pas vocation à s’oublier aussitôt les isoloirs et les urnes remisés.

Pour exemples:

 La communauté de communes du Plateau de Gentioux, seule à être interdépartementale en Limousin, 

•	
vient de se diluer dans deux vastes entités intercommunales strictement départementales : ici c’est le territoire 

administratif qui triomphe du territoire vécu.

La taille des nouvelles communautés de communes (comme celle du “Grand Sud Creuse“) permettra-t-elle 

•	
de répondre avec inventivité aux besoins exprimés localement comme avait su le faire une intercommunalité 

plus modeste mais avec une forte volonté politique (celle du Plateau de Gentioux) ?

Le PNR qui, 10 ans après sa création, cherche encore sa voie, entre compromis et manque d’ambition, n’a 

•	
pas encore trouvé le bon tempo pour être l’outil institutionnel reconnu et adopté par les habitants.

DÉCLARATION COMMUNE SUITE AU CAMP 
D’ÉTÉ DE LACELLE EN JUILLET 2019

Les 19, 20 et 21 juillet à l’initiative des Gilets Jaunes, de 
la 23 – Haute Corrèze, de la Montagne et du Syndicat de 
la Montagne Limousine, se sont retrouvé·es à Lacelle, plus 
de cent personnes représentant plus d’une trentaine d’ini-
tiatives collectives sur le territoire du Limousin. Au cours 
des débats, des ateliers, des rencontres, il est paru évident :

Que, contrairement à ce qui est dit dans les medias et 
dans la bouche des porte-voix du gouvernement Macron, 
le mouvement des Gilets Jaunes n’est pas mort. […]

Que le mouvement des Gilets Jaunes représente au-
jourd’hui bien plus que ce à quoi on a voulu le réduire, 
au fil de plusieurs mois de calomnies. À Lacelle, se sont 
retrouvées, à la faveur des rencontres que ce mouvement 
a permis, une rare diversité de trajectoires et d’expériences 
qui trouvent un terrain commun dans la remise en cause 
de l’économie capitaliste. De Nuit Debout, aux manifes-
tations contre la Loi Travail, des luttes actuelles des pos-
tier·es de Tulle, à celle des cheminot·es pour la défense de 
la ligne SNCF Limoges-Ussel, des expériences locales de 
réappropriation de la production, aux associations qui 
cherchent des réponses collectives aux besoins locaux, 
des révolutionnaires soudanais·es qui ont trouvé refuge 
sur la Montagne Limousine, au personnel hospitalier en 
lutte contre la liquidation de l’hôpital public, des Gilets 
Jaunes d’ici ou d’ailleurs, aux sans-gilets, c’est la volonté 
de décider, lutter et s’organiser depuis là où l’on vit qui s’est 
exprimée.

Que les liens qui se sont créés ici durant ces trois jours, 
ou depuis des semaines, des mois ou des années, doivent 
être soignés, cultivés, enrichis. Ce sont ces liens qui consti-
tuent notre richesse et notre force.

Que nous sommes déterminé.e.s à nous organiser pour 
être présent·e·s partout où sévit l’entreprise de démolition 
dont Macron est passagèrement le chef de chantier… Par 
exemple pour la défense des services publics territoriaux, 
contre les plans com’ du capitalisme vert (à l’image du fes-
tival « An Zéro »), pour promouvoir une culture populaire 
de la forêt, contre les projets industriels qui prétendent au 
nom du « développement » poursuivre la destruction du 
vivant.

Que nous avons pris la mesure de l’urgence qu’il y a 
à penser et à construire sur le temps long. Nourris des 
forces et des nombreuses réalisations déjà existantes, nous 
voulons prolonger dans le temps et dans le territoire le 
point de confluence dont ces trois jours ont été l’occasion.

  On est là, ensemble et pour longtemps !

Voyage d’étude à 

Barcelone et alentour : 

syndicats de quartier, 

initiatives d’habitant·es

  Lancement de la première

  fête de la montagne à Tarnac. 

En 2016, ce sera à La Nouaille

Comité Montagne : 

assemblée trimestrielle 

d’habitant·es et d’élu·es

Préparons dès maintenant avec les 
Gilets Jaunes la date du 17 novembre :
 Anniversaire du mouvement, Appel à 
 se saisir de cette date pour exprimer
à nouveau sa colère, pour rejoindre les
 révoltés, de mille manières, 
partout en France !



PROCHAINES ACTIONS DES GROUPES :
Groupe d’entraide administrative et juridique, pour connaître les prochaines permanences : 

groupejuridiquedelamontagne@riseup.net — message vocal ou sms au 07 84 51 14 75
Groupe agriculture, participation de membres du groupe à la formation organisée en octobre par 

Pivoine : « Cultiver par temps incertains: comprendre et préserver le sol vivant dans un contexte de 
bouleversement climatique et de menaces multi-factorielles en Montagne Limousine. »

LE SYNDICAT C’EST AUSSI ÇA !
Les temps de travail du Syndicat ont été rendus possible par des contributions en nature. Notam-

ment, merci à Chantal, Jackie, Nicole, Pol, Mara, Natacha, Emma, Sophie, Christine, Alain, Christian, 
Noureldine, Rossella, Lisa, la cantine, les gilets jaunes, le Pain Levé, etc. pour la fabrication des repas 
et/ou les dons de nourriture...

GROUPE EAU
Fonctionnant depuis plusieurs années, ce 

groupe rassemble des personnes préoccupées 
par la question de la gestion de l’eau. Son 
point de départ a été le transfert obligatoire 
aux comcoms de la gestion de l’eau potable, 
assumée directement par les cantonnier·es 
dans la plupart de nos communes (un trans-
fert repoussé à 2026 depuis). 

En parallèle, les sécheresses récurrentes et 
des pollutions posent d’autres problèmes. La 
qualité et la quantité de l’eau baissent. Tout en 
continuant à proposer des solutions pour que 
la gestion de l’eau reste aux communes et ne 
tombe surtout pas aux mains de groupes pri-
vés, le groupe réfléchit à des actions concrètes. 
Par exemple, pourquoi ne pas investir massi-
vement dans des récupérateurs d’eau de pluie 
et en installer le plus grand nombre ? 

GROUPE AGRICULTURE
Créé à l’issue de la fête de la Montagne 

de Lacelle (2018), ce groupe qui rassemble 
des paysannes et paysans du Plateau se réuni 
de ferme en ferme pour mieux se connaître 
et débattre de différentes problématiques  : 
temps de travail, acquisition du foncier,  etc. 

Il fait également appel à des apports ou té-
moignages extérieurs comme les promoteurs 
de la Tontinette, une caisse de solidarité en 
Ariège.

GROUPE D’ENTRAIDE 
ADMINISTRATIVE ET JURIDIQUE

« Je ne m’y retrouve pas dans mes papiers 
pour la retraite », « Je ne sais pas si je peux 
bénéficier de la prime d’activités  », «  Je re-
cherche un avocat mais n’en connaît pas  », 
etc. C’est pour répondre à ce genre de ques-
tions qu’un groupe d’entraide s’est mis en 
place en 2019. 

Il propose des permanences deux fois par 
mois, une fois à La Renouée, à Gentioux, la 
seconde de manière itinérante. Il est ouvert 
à toute demande d’une mairie ou d’une asso-
ciation pour tenir une permanence chez elles.

GROUPE AUTONOMIE ET PROSPECTIVE
Après un premier temps de travail en 

janvier 2019, un second temps aura lieu en 
janvier 2020. En lien avec des groupes de 
réflexion à Felletin et Aubusson, il s’agit de 
s’attraper l’énorme question des changements 
induits par les évolutions climatiques et 

DANS ET AUTOUR DU SYNDICAT, 
DES GROUPES DE TRAVAIL DÉJÀ EXISTANTS

l'épuisement des ressources. 
Une thématique transversale qui touche 

tous les aspects de la vie ici et de la société 
à plus large échelle. Une manière aussi de 
mettre en perspective les objectifs et les ac-
tions poursuivis par le Syndicat. 

GROUPE HABITAT  
BIENS VACANTS

« Logements vides : ça suffit ! » Le groupe 
s’est fixé comme premier objectif de réaliser 
une brochure sur les manières de mobiliser 
ou de récupérer des biens immobiliers ou 
fonciers vacants. Des procédures existent, 
encore faut-il les connaître. 

C’est l’objet de cette brochure dont la 
parution sera accompagnée par un certain 
nombre d’actions. Ce document qui s’inscrit 
dans la suite du Rapport sur l’état de nos fo-
rêts paru en 2013, pourra être suivi d’autres 
brochures du même genre éditées à l’initia-
tive du syndicat sur d’autres thématiques.

GROUPE D’ENTRAIDE 
PSYCHOLOGIQUE

Ce groupe existe depuis longtemps et in-
tervient auprès de personnes en souffrance 
psychique. Souvent alerté par des ami·es, des 

voisin·es, des parents, il est disponible pour 
échanger, aider, conseiller, orienter. 

Sans se substituer aux professionnels du 
soin, il permet de créer une enveloppe so-
lidaire et rassurante autour des personnes 
concernées ou des proches désemparés de se 
retrouver seuls à affronter ces situations.

GROUPE ÉXILÉ.ES
L’idée de ce groupe est de proposer des 

rencontres entre ces nouvelles personnes ha-
bitants le territoire en profitant des temps de 
travail du syndicat et ainsi de les associer aux 
différentes dynamiques du syndicat.

D’AUTRES GROUPES...
Vous voulez travailler à plusieurs d’autres 

sujets, d’autres thématiques, de manière 
théorique et pratique ? Le syndicat est le lieu 
possible pour cela. Faîtes vos propositions et 
organisez votre groupe avec lui.

LES PROCHAINS RENDEZ-VOUS :

Voyage 
d’étude en 

Italie
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 Chantiers collectifsun à plusieurs par an

Retour sur les actions 
de l’année, lancement 
de nouveaux chantiers.

3 jours de travail 
thèmatique sur le fond 
et le fonctionnement 
du syndicat + retour et 
préparation d’action

3 jours à la fois convivial 
et de travail. Invitation à 
d’autres acteurs·rices de 
luttes.
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Assemblée de lancement, 
constitution des groupes 
de travail et des missions
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3 novembre 17 novembre janvier juilletprimtemps fin septembre

Actions communes 
avec les Gilets Jaunes

Travail régulier des groupes 
thématiques et du syndicat.



INFOS : SYNDICAT-MONTAGNE@ILICO.ORG

SYNDICAT
MONTAGNE
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LA

UNE QUESTION, UNE PROPOSITION, 
PARTICIPEZ AU PROCHAIN RENDEZ-VOUS

ENTENDU AUX PREMIÈRES 
RÉUNIONS DU SYNDICAT

RENDEZ VOUS LE 3 NOVEMBRE 2019 À 14H30
À LA SALLE DES FÊTES DE PEYRELEVADE

Le Syndicat n’est pas une organisation figée et organisée de 
A à Z. C’est un outil que nous avons commencé à bâtir mais 
qu’il faut encore largement construire… ensemble !
Que ce soit en participant à un groupe de travail, en venant 
aux assemblées, en proposant et portant de nouvelles idées, 
en filant un coup de main ponctuel, etc. chacun·e est invité·e 
à apporter sa pierre à l’édifice.
Rejoignez cette dynamique en y apportant vos préoccupations, 
vos compétences ou tout simplement un peu de temps.

Avec 
ce syndicat, être 

plus nombreux à agir 
ensemble, je crois que ça peut 

faire la différence.

Moi, 
j’y crois pas 

trop à ce gros machin, 
mais j’ai quand même 

envie d’essayer.

Habiter 
ici, ça nous 

réunit beaucoup 
plus que tous nos 

désaccords.

Moi, ce 
qui me plait c’est 

que ça va être pour toutes 
et tous. Résister, ici, ça veut 

dire quelque chose.

Dès 
que c’est public, 

j’en parle à toutes mes 
voisines et mes voisins.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE, NAISSANCE DU SYNDICAT
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